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Préambule  
 
En 1994, un certain nombre de collègues du site 

Snecma situé à Villaroche (77) échange leur point 

de vue sur une passion quôils ont en commun et 

qui concerne la recherche de leurs ascendants 

pour établir leur arbre généalogique. Après 

quelques discussions et comparaisons du travail effectué par chacun (certains ayant 

commencé depuis plus de 30 ans), vient alors lôid®e de proposer aux ®lus du Comit® 

dôEtablissement, la cr®ation dôune section généalogie. Convaincus de leur réussite, un 

questionnaire est alors rédigé et diffusé ¨ lôensemble du personnel. Les réponses arrivent, 

encourageantes et nombreuses, confortant lôid®e dôun r®el besoin. Le dossier est alors présenté 

aux élus qui, après études et débats, valident le projet.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Site Snecma Villaroche 
http://www.snecma.com  

 

SGHSV  
 

La Section Généalogie et Histoire Snecma Villaroche est donc créée fin 1994 au sein de la 

Commission Temps Libre, et commence officiellement ses activités début 1995 avec pour 

président Paul Bourg. Cette section g®n®alogique dôentreprise remporte un très vif succès 

avec 25 adhésions la première année, pour atteindre en moyenne 50 à chaque exercice, 

devenant la section la plus représentative du personnel (mise à part les sports et la 

médiathèque). La section est dans un premier temps ouverte à tout le personnel, actif ou 

retraité, du centre de Villaroche. La présidence est confiée à Jean-Pierre Galivel après le 

départ en retraite de Paul Bourg, ce poste devant, dôapr¯s le r¯glement du CE, être tenu par un 

actif. Le transfert dôune partie du personnel et de nos adh®rents vers le site dôEvry-Corbeil 

(91), sur lequel aucune section nôexistait, nous a sembl® opportun pour transformer nos statuts 

afin de pouvoir continuer à les accueillir. Un accord négocié entre les deux CE voit le jour et 

permet encore aujourdôhui dôunir du point de vue g®n®alogique le personnel des deux centres.  

Très vite, la structure de la section prend forme. Une réunion mensuelle est organisée une fois 

par mois. Chacune est lôoccasion de r®diger un compte-rendu et, suivant lôactualit® 

généalogique du moment, un « flash info » adressé à tous les adhérents. Rapidement, lôid®e de 

http://www.snecma.com/


réaliser une revue dôinformation fait son chemin sous lôimpulsion de Jean-Claude Gille 

(tr®sorier de lô®poque). Le premier numéro daté de juin 1995 est un compte-rendu dôactivit®, 

mais les perspectives sont grandes. Il y a beaucoup de sujet à traiter, à faire connaître. La 

section est en ordre de marche, lôinformation doit circuler. Globalement, on peut admettre, 

après 32 numéros parus ¨ ce jour malgr® la difficult® dôobtenir des articles de nos rares  

bénévoles, que cette revue est un succès.  

 

 

Matériel et activités 
 

Les pôles dôint®r°ts en g®n®alogie sont tr¯s nombreux. Pour cela, nous avons ®t® amen® ¨  

proposer très rapidement une bibliothèque (en libre accès pour les adhérents uniquement) 

dans laquelle ils puissent trouver des livres sur la vulgarisation de la généalogie, lôhistoire en 

général, les us et coutumes, etc... Nous sommes abonnés aux revues généalogiques et 

échangeons bien évidemment la notre avec des cercles régionaux ou locaux, et les cercles en 

entreprises auxquels nous sommes étroitement liés grâce à notre adhésion, dès sa création en 

2003, ̈  lôUnion des Cercles G®n®alogiques dôEntreprises présidée par Mireille Pailleux. Nous 

sommes également affiliés à la Fédération Française de Généalogie depuis 2008. Le dernier 

inventaire de la bibliothèque indique plus de 1200 références répertoriées. Nous avons 

également équipé matériellement notre local section en informatique bien sur (matériel et 

logiciel), mais aussi de deux lecteurs de microfilms portatif (et un fixe) pour exploiter ceux en 

provenance des mormons. Car il y a quinze ans, nous nôavions pas encore dôInternet, et lôon 

ne parlait pas encore de mise en ligne pour lôEtat-civil.   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Expo Villaroche 2008 

Quelques adhérents entourant le président Gérard Carré (à droite sur la photo) 

  

Nous subventionnons nos adhérents inscrits aux cours de paléographie proposés aux Archives 

Départementales de Seine et Marne (77) à Melun, les entrées dans les différents salons 

régionaux ou nationaux (soumis ¨ la r®daction dôun article), et finan­ons en partie lôachat de 

tables BMS pour nos correspondants de clubs (sous r®serve quôils nous informent des 

manifestations et activités de ces dits clubs). Enfin, nous proposons des ateliers de généalogie 

pour faire découvrir les règles établies et les moyens mis à disposition des chercheurs. Chacun 

peut y apporter son vécu, son expérience et les faire partager, mais également aborder des 

thèmes particuliers qui peuvent nous amener à faire de la généalogie autrement. 



Manifestations  
 

Faire vivre une section généalogique nécessite beaucoup de temps et donc dô°tre passionn® et 

disponible. En règle générale, ce sentiment est partagé par tout ceux qui participent aux 

différentes manifestations généalogiques et qui sôimpliquent en tenant un stand, ou en étant 

membre dôun bureau exécutif élu dôun cercle. Concernant la SGHSV, nous avons toujours 

privilégié le fait que pour être un cercle généalogique à part entière, il fallait être connu et 

reconnu. Côest dans ce cadre que nous essayons dôorganiser tous les deux ans, une exposition 

g®n®alogique dôune semaine avec portes-ouvertes le samedi pour nous ouvrir vers lôext®rieur. 

Nous pr®sentons le fruit de nos travaux ainsi que la g®n®alogie dôun pionnier de lôaviation, 

proche de notre environnement professionnel. Car le monde de lôa®ronautique est une grande 

famille. Nous participons également à certaines rencontres locales et nationales sur le stand 

commun de lôUCGE. Dans lôavenir, nous souhaitons nous affirmer comme section 

généalogique à part entière en proposant aux visiteurs la recherche dôun anc°tre ayant travaill® 

au sein des entreprises ¨ lôorigine de Snecma, et dont nous avons commenc® le d®pouillement. 

Pour le moment, seul le personnel de Gnome est Rhône est disponible. Rappelons enfin que la 

communication de ces données de type « Personnel » est conforme à la loi sur la conservation 

et la communication des archives du 15 juillet 2008.       

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Lagny 2010 ï Stand de lôUCGE 
B. Thirion (LCL-CASA) ï R. Vergnes (Air France) ï R. Ligonnet (Snecma) 

 

Snecma en histoire 
 

Motoriste aéronautique et spatial de premier rang, Snecma conçoit, développe, produit, et 

commercialise, seul ou en coopération, des moteurs pour avions civils et militaires, pour 

lanceurs spatiaux et pour satellites, et propose aux compagnies aériennes, aux forces armées et 

aux op®rateurs dôavions une gamme compl¯te de services pour leurs moteurs a®ronautiques. 

Lôexcellence de Snecma en tant que motoriste a®ronautique et spatial est reconnue dans le 

monde entier. Mais devenir lôun des trois meilleurs motoristes aéronautiques mondiaux ne 

sôacquiert pas du jour au lendemain. Et pour ®crire lôhistoire de lôaviation, il ne suffit pas 

dôavoir un avion. Encore faut-il que cet avion ait de bons moteurs, de bons équipements et de 

surcroît un bon pilote. Et lorsque tous sont réunis, les records de distance, dôaltitude et de 

vitesse sont battus. Mais pour arriver à ce résultat, combien dôheures de travail ¨ dessiner, 

calculer, former, maquetter, souder, tourner, fraiser, monter, régler, essayer auront été 

nécessaires ? Tous les corps de métiers de lôindustrie m®canique sont alors mis à contribution. 



Et puis, nôoublions pas que la concurrence est rude et que lôalliance avec des concurrents de 

qualité peut sôav®rer °tre un formidable atout. Lôhistoire nous lôa prouv®.    

 

 

1905 / 1912  -  Les précurseurs : Louis SEGUIN et Louis VERDET 
  
En 1905, un jeune ingénieur lyonnais des Arts et Manufactures 
Louis Lazare Augustin Seguin, petit-fils de lôinventeur ard®chois 
Marc Seguin « lôa´n® », inventeur des ponts suspendus et de la 
chaudière tubulaire à vapeur, descendant dôune des plus grandes 
familles ¨ lôorigine de lôa®rostat ç les Montgolfier », décide de créer 
sa propre entreprise. 
 
               Marc SEGUIN lôa´n® 
(Annonay 1786 ï Varagnes 1875) 
 
Après avoir pendant 
dix ans fabriquer 
divers moteurs à 
pétrole à usage 
industriel, et sous 
licence allemande le 

moteur GNOM monocylindre de la firme Motorenfabrik 
Oberursel dans son atelier situé à Gennevilliers, Louis 
Seguin associ® ¨ Maurice Th®venin, chevalier de la L®gion dôHonneur, manufacturier à Lyon donnent 
procuration à Victor Thévenin, manufacturier à Macon  (fils du précédent) pour déposer chez maître 
Balaÿ à Lyon le 6 juin 1905, les fondements de la société des moteurs GNOME, francisant ainsi le 
nom du moteur qui lui a permis de faire sa renommée de fabricant. Depuis le premier « envol » de 
Cl®ment Ader en 1890, lôA®ronautique a fait des progr¯s consid®rables. Lôhomme est sur le point de 
pouvoir décoller et franchir de grandes distances avec sa machine. Mais il a besoin de moteurs légers 
et puissants. Les premiers moteurs automobiles à essences sont apparus en 1898, les premiers 
moteurs dôaviation apparaissent en 1906. Leurs cr®ateurs se nomment L®on Levavasseur avec le 
moteur Antoinette V8 de 25 ch,  Robert Esnault Pelterie et le moteur de cinq cylindres en éventail de 
35 cv, ou Alessandro Anzani avec le moteur de 3 cylindres en étoile de 25 ch.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

Louis et Laurent SEGUIN 
(Fond dôarchives Snecma) 

 
En 1907, Louis Seguin a compris que lôa®ronautique a besoin dôun nouveau type de moteur. Avec 
lôaval de M. Luquet de Saint-Germain administrateur délégué, il lance avec son frère cadet Laurent 



lô®tude du premier moteur rotatif dôaviation, un 7 
cylindres en ®toile, o½ lôensemble carter 
composé de cylindres opposés en étoile ainsi 
que lôh®lice tournent autour dôun axe fixe. Le 
premier moteur sort des ateliers de Gennevilliers 
en 1908. Il est baptis® lôOMEGA. Il pèse 75 kg et 
développe 50 cv. Le succès est immédiat. Il est 
du en grande partie à sa fiabilité et à sa douceur 
de fonctionnement qui neutralisent les vibrations 
tant redoutées des pilotes sur les moteurs 
classiques de lô®poque, notamment en passant 
de lôh®lice propulsive ¨ lôh®lice tractive. Fabriqu® 
en série, ce moteur connaît un succès 
gigantesque et va faire la renommée de la 
société.  
 
 
Le moteur Gnome « OMEGA » 
(Photothèque AAMS) 
 
Le premier moteur Gnome est exposé en 
novembre 1908 au salon de lôautomobile, classe 
Aviation. Le premier appareil à être équipé de 
lôOmega en 1909 est un canot automobile. Mais 
côest Henry Farman qui lôadopte le premier sur 
un avion de sa construction en avril 1909. En 

juillet de la m°me ann®e, a lieu ¨ Douai (59) le premier meeting dôaviation. Louis Paulhan y fait une 
d®monstration remarqu®e sur avion VOISIN ®quip® de lôOMEGA des fr¯res Seguin. Mais côest ¨ 
Betheny (51) lors de la Grande Semaine de la Champagne que le moteur OMEGA, monté sur les 
biplans de FARMAN (pilote Farman) et de VOISIN (pilote Paulhan) fait preuve de qualité 
exceptionnelles qui le classeront au premier rang des moteurs dôaviation.  
 
  
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

Usine GNOME de Gennevilliers 
(Fond dôarchives Snecma) 

 
Lôann®e 1910 sera tout autant prolifique. Le 28 mars ¨ Martigues (13), Henri Fabre fait d®coller le 
premier hydravion du monde et parcours 500m ¨ 5 m de distance de lô®tang de Berre. Cet appareil 
baptisé « canard è de sa conception est ®quip® de lôOMEGA. Cet ®v®nement a lieu en pr®sence des 
frères Seguin, liés professionnellement à Henri Fabre, mais également en lien familial, Henri Fabre 
étant lô®poux dôune fille de Montgolfier, donc cousin par alliance des Seguin.  
 

 


